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Bulletin d’information sur la situation des réfugiés maliens en Mauritanie 

Mars 2013 
 
I. DEVELOPPEMENTS MAJEURS  

 

1. Etablissement de la présence de l’UNHCR aux points de passages de la frontière 
 

Pendant la période couverte par ce rapport, l’UNHCR a reçu l’autorisation des autorités mauritaniennes pour établir sa 
présence aux points de passage de la frontière de Fassala, dans l’objectif de renforcer le monitoring de l’afflux, de mettre 
en place un système de suivi des mouvements de population, y compris d’éventuels mouvements de retour, et de disposer 
de données précises et actualisées sur les statistiques et la composition de la population réfugiée.  
 

2. Lancement des préparatifs pour l’enrôlement biométrique des réfugiés maliens dans le camp de Mbera 
 

Pour renforcer la réponse humanitaire, le mardi 26 mars 2013, les autorités mauritaniennes et l’UNHCR ont procédé au 
lancement des préparatifs pour l’enrôlement biométrique des réfugiés maliens dans le camp de Mbera. L’enrôlement 
biométrique des réfugiés maliens dans le camp de Mbera s’inscrit dans le cadre de l’opération nationale d’enrôlement 
biométrique mise en oeuvre par l’Agence Nationale du Registre des Populations et des Titres Sécurisés (ANRPTS). Pour 
l’enrôlement biométrique des réfugiés maliens, l’ANRPTS déploiera des équipes d’enrôlement dans le camp de Mbera. 
Sur place ces équipes d’enrôlement travailleront en étroite collaboration avec l’UNHCR.  
 

3. Visite de représentants de PRM et de Food for Peace / USAID en Mauritanie 
 

Du 25 au 28 mars 2013, le Coordonnateur Régional pour les réfugiés de PRM basé à Dakar et la Directrice Régionale par 
intérim pour l'Afrique dans l'Ouest de Food for Peace / USAID, ont effectué une mission conjointe en Mauritanie. Le 27 
Mars 2013, la délégation s’est rendue en visite dans le camp de Mbera, accompagnée par la Représentante par Interim du 
PAM en Mauritanie et de la Représentante de l’UNHCR Mauritanie, pour faire le suivi de la réponse humanitaire à la 
situation des réfugiés maliens en Mauritanie. Au cours d’une séance de travail conjointe avec le PAM et l’UNHCR, les 
représentants de PRM et de Food for Peace / USAID ont exprimé leur satisfaction concernant les améliorations apportées 
au mécanisme de distribution d’assistance alimentaire conjointement mis en place par le PAM et l’UNHCR. 
 

4. Remise de don de livres sur la protection des réfugiés au profit de l’Université de Nouakchott 
 

Le 12 mars 2013, le bureau de l’UNHCR Mauritanie a effectué un don de livres sur la protection des réfugiés au profit de 
la bibliothèque de l’Université de Nouakchott. Cette contribution se compose de plus de 800 livres, comprenant  des 
recueils de conventions et de textes internationaux et régionaux relatifs au Droit des réfugiés, des modules de formation 
sur les droits de l’homme et la protection des réfugiés et un guide des parlementaires sur la protection des réfugiés.  
 

Le Doyen de la Faculté des sciences juridiques et économiques, M. Mohamed Ould Ahmedou Bamba, a présenté ses 
sincères remerciements à l’UNHCR pour ce don qui participe à renforcer la connaissance et le respect des droits humains 
et des droits des réfugiés en Mauritanie. Il a également exprimé sa volonté de renforcer la coopération entre l’Université 
de Nouakchott et l’UNHCR en vue d’introduire un module de formation sur le Droit des réfugiés dans le programme de la 
licence et du master en Droit Public. 
 

II. OPERATIONS 
 
 

1. Statistiques 
 

Fin mars 2013, 75882 réfugiés  maliens sont installés dans le camp de Mbera en Mauritanie.  
 
 
 
 

 

La composition de la population se présente comme suit: 
- 58,7% de réfugiés âgés de 0 à 17 ans; 37,7% de réfugiés âgés de 18 à 59 ans; 3,6% de réfugiés âgés de plus de 60 

ans; 
- 54,5% de femmes et 45,5% d’hommes. 

 

Depuis l'intervention militaire de reconquête du nord Mali, en janvier 2013, un total de 21636 réfugiés supplémentaires 
sont arrivé au camp de Mbera et ont été enregistrés dans la base de données ProGres de l’UNHCR. Les réfugiés déclarent 

TOTAL 0-4 5-11 12-17 18-59 60+ 
Total F M F M F M F M F M F M 

Familles 

75882 41328 34554 8831 8777 9300 9454 4364 3844 17352 11259 1481 1209 
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qu'ils fuient parce qu'ils craignent les affrontements militaires au Mali et de représailles contre des groupes ethniques 
spécifiques. 
 

2. Protection 
 

- Access / Réception 
 

Les autorités mauritaniennes gardent la frontière ouverte et les réfugiés sont bien accueillis tant par la communauté 
d'accueil et que par les autorités. Aucun réfugié n’a été refoulé ni fait l’objet d’une mesure de reconduite à la frontière. 
Les autorités mauritaniennes continuent de se regrouper et d'enregistrer les réfugiés maliens dans la localité de Fassala qui 
se situe à 3 kilomètres de la frontière malienne. L’UNHCR et son partenaire de mise en œuvre ALPD pré-enregistrent les 
nouveaux arrivants dans le centre de transit de Fassala et les transportent vers le camp de réfugiés de Mbera, situé à 50 km 
de la frontière avec le Mali.  
 

Au cours de la période couverte par ce rapport, l’UNHCR a effectué plusieurs missions de monitoring de la frontière aux 
points d’entrée de Fassala. 
 

- Enregistrement 
 

L’UNHCR et son partenaire de mise en œuvre ALPD procèdent à l’enregistrement individuel des réfugiés dès leur arrivée 
dans le camp de Mbera.  
 

Dans le courant du  mois de mars 2013, 3010 nouveaux arrivés ont été enregistrés dans la base de données de l’UNHCR. 
Au 31 mars 2013, 100% des 75882 réfugies installés dans le camp de Mbera sont enregistrés individuellement. 
 

En plus de l'enregistrement, l’UNHCR effectue des exercices de vérification physique dans le camp pour la mise à jour de 
sa base de données. Lors de ces exercices, une attention particulière est accordée aux cas d’enregistrements multiples et 
aux réfugiés enregistrés individuellement ne sont plus présents dans le camp. 
 

En parallèle l’UNHCR encourage les réunifications familiales et établies le lien entre les réfugiés d’une même famille 
enregistrés séparément dans la base de données. 
 

Comme mentionné plus haut, à compter du 26 mars 2013, les autorités mauritaniennes et l’UNHCR ont entamé les 
préparatifs pour l’enrôlement biométrique des réfugiés maliens dans le camp de Mbera, qui sera réalisé  par l’Agence 
Nationale du Registre des Populations et des Titres Sécurisés (ANRPTS) en collaboration avec l’UNHCR.  
 

- Services  communautaires  
 

L’UNHCR et son partenaire pour les services communautaires, Intersos, continuent de faciliter l'enregistrement individuel 
des personnes à besoins spécifiques et mettent en œuvre des mesures adaptées pour traiter les besoins des plus vulnérables 
de manière prioritaire lors des distributions d’assistance. Ainsi, des files spécifiques sont en place dans les centres de 
distribution pour  les personnes à besoin spécifiques. Il en va de même pour le secteur de l’abri dans lequel l’UNHCR via 
son partenaire de mise en œuvre la Fédération Luthérienne Mondiale (FLM) accorde un soutien particulier aux personnes 
à besoin spécifique en prenant en charge la construction de leurs abri semi permanents. 
 

Le 8 mars 2013, la Journée Internationale de la Femme a été célébrée dans le camp. L’ensemble de la communauté 
réfugiée, femmes et hommes confondus, ainsi que des représentants des acteurs humanitaires opérationnels dans le camp 
ont participé à l'événement qui a été célébrée en musique et avec des danses traditionnelles. 
 

Au cours de la période couverte par ce rapport, l’UNHCR et son partenaire de mise en oeuvre Intersos ont fait le suivi de 
la situation de trois réfugiés handicapés mentaux qui étaient enchaînés par les membres de leur famille. Au cours de 
visites à domicile les agents de services communautaires ont sensibilisé les familles concernées sur le traitement des 
personnes handicapées.  
 

Au cours de la même période, une ONG mauritanienne Alkhyr a fait une donation de nourriture et de bien domestiques au 
profit de 50 réfugiés handicapés (25 femmes et 25 hommes). 
 

L'ONG turque IHH Humanitarian Aid Fundation a apporté une contribution en nourriture et en biens domestiques 
(vêtements, chaussures et seaux) au profit pour 1272 personnes âgées (505 femmes âgées de plus de 64 ans et 505 
hommes âgés de plus de 70 ans), 1010 étudiants réfugiés et 268 réfugiés à besoins spécifiques. 
 

En outre, les partenaires de mise en œuvre de l’UNHCR, SOS Désert et Intersos, ont distribué des couvertures au profit de 
120 élèves orphelins inscrits dans les six écoles existantes dans le camp de Mbera. 
 

Le 28 mars 2013, ACF Espagne a lancé les activités de subvention en espèces au profit de 720 femmes enceintes et 
allaitantes à travers la distribution de 19000 Ouiguiyas par femme pour leur permettre de démarrer une activité génératrice 
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de revenus. A noter que la campagne de sensibilisation qui a accompagné le lancement de ce projet a permis d'augmenter 
le nombre de consultations prénatales et le taux des accouchements dans des établissements médicaux qui est passe de 
42% en 2012 a 94% en 2013. 
 

Violence sexuelle et sexiste 
 

Durant la période couverte par ce rapport, deux jeunes filles réfugiées de 9 et 15 ans, victimes de mariage précoce et forcé 
conclus avant leur arrivée dans le camp, ont bénéficié de l’assistance spécifique et de l’accompagnement psychosocial de 
l’UNHCR et de son partenaire de mise en œuvre Intersos. Dans le cadre de ce suivi, les jeunes filles sont retournées vivres 
chez leurs parents qui ont été sensibilisés sur le sujet. Les démarches nécessaires ont été entreprises pour inscrire la jeune 
fille de 9 ans à l’école primaire et pour faire bénéficier la jeune fille de 15 ans d’une formation. 

 

L’UNHCR et son partenaire pour les services communautaires, Intersos, continuent de travailler au renforcement du 
comité de prévention et de réponse à la violence sexuelle et sexiste. 
 

- Détention  
 

Deux réfugiés, dont un réfugié qui a tué une femme dans un accident de voiture et un réfugié poursuivi par son ex-
employée (une femme malienne de 35 ans environs) pour exploitation économique et servitude, demeurent placés en 
détention préventive à Néma dans l’attente de leur procès. 
 

- Relations avec la communauté d’accueil 
 

Aucune tension ou autre forme de conflit n’a été signalée entre les réfugiés et la population locale. Les réfugiés déclarent 
qu'ils se sentent en sécurité en Mauritanie. A noter que des comités mixtes composés de membres de la communauté hôtes 
et de représentants des réfugiés se réunissent régulièrement pour promouvoir la bonne cohabitation et le règlement 
pacifique des conflits. 
 

3. Sécurité 
 

Les localités d’intervention de la réponse humanitaire à la situation des réfugiés maliens se situent au sein d’une zone de 
haute sécurité. Pour être en mesure d’opérer dans la région du Hodh el Charghi, l’UNHCR collabore avec les autorités et 
les forces de sécurité locales pour que les missions dans la zone (trajets entre les villes) et les convois de réfugiés soient 
escortés. En outre, les forces de sécurité locales assurent la sécurité du camp de Mbera, du site de transit de Fassala, ainsi 
que des locaux des acteurs humanitaires à Bassikounou.  
 

Notons que l’équipe l’UNHCR à Bassikounou dispose d’un Field Security Adviser (FSA). En outre, le Chef du bureau de 
l’UNHCR à Bassikounou est le coordinateur pour la sécurité des humanitaires dans le département de Bassikounou. 
L’UNHCR travaille en étroite collaboration avec les autorités locales et les forces locales de sécurité. Grâce au dispositif 
de sécurité mis en place, aucun incident de sécurité ne s’est produit durant la période couverte par ce rapport. 
 

Pour prévenir tout risque d’incident, le FSA fait régulièrement des briefings sécurité aux humanitaires et organise des 
contrôles radio avec les acteurs humanitaires travaillant à Bassikounou et Mbera. 
 

Des patrouilles de nuits ont été mises en place pour prévenir tout risque d’infiltration et pour préserver le caractère civil et 
humanitaire du camp. 
 

4. Aménagement du camp de réfugiés de Mbera / Abris 
 

Au 31 mars 2013,  l’UNHCR et son partenaire de mise en œuvre pour la gestion du camp, la FLM, ont aménagé 300 des 
450 hectares de terre mis à disposition par les autorités pour la création d’un camp de réfugiés offrant un espace de vie 
digne et sécurisé. Le camp de réfugiés de Mbera est divisé en 4 zones comprenant 37 blocs eux-mêmes constitués de 750 
communes.  
 

Grâce au travail effectué par l’UNHCR et les partenaires investis dans la mise en oeuvre de la réponse multi-sectorielle à 
la situation des réfugiés maliens en Mauritanie, le camp de réfugié de Mbera dispose fin mars 2013 des infrastructures 
suivantes :  

- 9567  tentes installées dont 30 pour les infrastructures communautaires (santé etc.); 
- 7976 abris semi permanents dont 550 pour les personnes à besoins spécifiques; 
- 1 centre de réception en travaux, 4 centres de réception temporaires et 5 centres de distribution établis ; 
- 11 centres de réhabilitation nutritionnelle (1 CRENI, 4 CRENAS et 6 CRENAM) et 6 structures de santé (1 centre 

de santé et 3 postes de santé, Une clinique mobile et 1 maternité) ; 
- 6 écoles et 4 espaces amis d’enfants  opérationnels; 
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- 5 forages opérationnels entièrement équipés (pompe immergée, générateur et réseau de distribution)  par le 
partenaire de mise en œuvre de l’UNHCR pour le WASH, Solidarités International ; 

- 2685 latrines fonctionnelles sur 4858 latrines réalisées, avec un ratio de 28 p/latrine. 
- 2698 douches fonctionnelles sur 3868 réalisées, avec un ratio de 28 p/douche; 
- 50 aires de lavage réalisées ; 
- La superficie par personne dans le camp est de 49.57 m2. 

 

Pour rationaliser l’utilisation de l’espace dans le camp et l’accès aux infrastructures de base, l’UNHCR et la FLM ont 
entamé la relocalisation des personnes demandant la réunification familiales et l’installation des nouveaux arrivants 
temporairement installés dans la partie d’extension au sein des parcelles non occupées à l’intérieur des blocs. 
 

5. Eau et assainissement 
 

Au 31 mars 2013, cinq forages sont opérationnels dans le camp et ont la capacité de fournir 1400 m3 d'eau potable par 
jour. La quantité moyenne d'eau disponible par personne et  par jour est de 18 litres. Toutefois, on observe que les réfugiés 
consomment en moyenne 1018m3 par jour, l'équivalent de 13.4 litres par jour et par personne.  
 

Durant la période couverte par ce rapport, l'un des deux forages construits par Oxfam est tombé en panne. Pour résoudre 
ce problème le partenaire de mise en œuvre de l’UNHCR pour le WASH, Solidarités International, a prêté une pompe et 
un générateur à Oxfam, en attendant la réparation du forage.  
 

Le partenaire de l’UNHCR pour le WASH, Solidarités International, a continué de traiter l'eau avec du chlore pour 
prévenir le développement de maladies causées par la consommation d'eau non potable (chlore résiduel dans l'eau: 0,6 -
0,5).financé par la Fondation Bouamatou. 
 

Au 31 mars 2013, Oxfam et le partenaire de mise en oeuvre de l’UNHCR pour le WASH, Solidarités International, ont 
installé 4858 latrines communautaires dans le camp dont 2685 sont opérationnelles (28 personnes par latrine) et 3868 
douches communautaires dont 2698 sont opérationnelles (28 personnes par douche).  
 

Durant la période couverte par ce rapport, les partenaires investis dans le domaine du WASH on étudié le modèle de 
latrines semi durables à adopter pour remplacer les latrines d’urgence construites en 2012. 
 

On compte 131 promoteurs de l'hygiène  actifs dans le camp (24 UNHCR / Solidarités International, 41 Oxfam et 64 
volontaires de Croissant Rouge Mauritanien). Depuis janvier 2013, 5846 réfugiés ont bénéficié de sensibilisations sur la 
promotion à l’hygiène. 
 

6. Santé et Nutrition 
 

Au niveau du camp de Mbera, il existe six structures de santé fonctionnelles, dont un poste de santé du Ministère de la 
santé, une maternité et une clinique mobile de l’UNFPA et un centre de santé et deux postes de santé de MSF. Sur place, 
les réfugiés sont consultés dans un des trois postes de santé et ensuite référés au centre de santé de MSF si nécessaire.  
 

Selon les statistiques consolidées par les acteurs de la santé, au  cours du mois de mars 2013,  le personnel médical des 
structures de santé opérationnelles dans le camp de Mbera a effectué 13135 consultations par semaine soit environ 50 
consultations par jour et par clinicien. Les pathologies les plus fréquentes sont les infections respiratoires aiguës basses 
(27,19%), les infections respiratoires aiguës hautes (19,49%), les diarrhées non sanglantes (12,52%) et le paludisme 
(2,88%).  
 

En mars 2013, l’UNHCR et son partenaire de mise en œuvre ALPD ont pris en charge l’évacuation médicale de 14 
patients dont 12 vers l’hôpital régional de Néma et deux vers l’hôpital national de Nouakchott. 
 

Pendant la période couverte par ce rapport, le médecin chef du district de Bassikounou a visité le poste de santé réhabilité 
par l’UNHCR à Mbera village pour la réception des équipements médicaux. 
 

Entre le 19 et le 23 mars 2013, le ministère de la Santé et de l'OMS ont effectué une mission dans le district de 
Bassikounou pour surveiller les activités des services de santé publique. La mission a visité le camp Mbera. En outre, 
l'OMS a fait don de 50.000 US Dollars de médicaments essentiels au profit des autorités locales de santé pour favoriser 
l'accès à de la population locale et des réfugiés aux soins de santé primaires dans la zone d'intervention. 
 

Au 31 mars 2013, 11 centres de récupération nutritionnelle sont opérationnels dans le camp, dont un centre de 
récupération nutritionnelle intensif (1 CRENI de MSF B), quatre centres de récupération nutritionnelle pour la 
malnutrition sévère (1 CRENAS des autorités et 3 CRENAS de MSF B) et six centres de récupération nutritionnelle pour 
malnutrition modérée (6 CRENAM du PAM). 
 

Les statistiques des enfants traités dans ces centres de récupération nutritionnelle se présentent comme suit : 
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Nutritional centers          CRENI CRENAS CRENAM TOTAL 
Bénéficiaires  14 591 1533 2138 

 
 

Selon les résultats de l’enquête SMART réalisée en janvier 2013, le taux de malnutrition globale est de 13.1% et le taux 
de  malnutrition aigue sévère est de 3.1% dans le camp. 
 

Pour pallier cette situation et améliorer l’impact des programmes nutritionnels mis en œuvre dans le camp, l’UNHCR et 
les partenaires investis dans le domaine de la nutrition ont poursuivi la sensibilisation sur la malnutrition, renforcé les 
capacités des agents communautaires chargés de faire le suivi des absents et des cas d’abandons et initié la distribution de 
bien domestiques dans les centres de récupération nutritionnels (savon, couverture et kits hygiéniques). 
 

En outre, l’UNICEF, le PAM et l’UNHCR ont achevé une étude sur les déterminants de la malnutrition dans le camp de 
Mbera et procèdent à l'examen des informations collectées pour mieux comprendre les causes de la malnutrition et de 
pouvoir y répondre de manière adéquate. Le rapport d’étude devrait être diffusé dans les semaines à venir. 
 

7. Education 
 

Au 31 mars 2013, 5954 élèves (2696 filles et 3058 garçons) sont inscrits en cycle primaire et 248 en cycle secondaire (53 
filles et 195 garçons). En outre, 1621 enfants réfugiés (888 filles et 733 garçons) fréquentent les 4 espaces amis d’enfants 
mis en place par UNICEF. 
  

Child friendly space Ecole primaire Ecole secondaire  
M F T M F T M F T 

No d’enfants inscrits 733 888 1621 3058 2896 5954 53 195 248 
No d’enfants inscrits 
présents en classe 

433 548 980 1962 1727 3689 53 195 248 

 

Pendant la période couverte par ce rapport, l’UNHCR, l’UNICEF et Intersos ont organisé une réunion avec les 
enseignants, les parents réfugiés, afin de discuter du faible taux de fréquentation des enfants réfugiés inscrits à l'école. Les 
causes mises en évidence lors de cette réunion sont le grand nombre d'élèves inscrits en 1ère et 2e année au primaire (50% 
des enfants inscrits), le manque d'installations scolaires adéquates et la faible implication des parents réfugiés dans 
l'éducation de leurs enfants. Les parents ont exprimé le souhait d'avoir cantine scolaires. 
 

Durant la même période, l’UNHCR a également tenu une réunion avec les groupes de travail sur le WASH et l'éducation 
pour coordonner les activités WASH dans les établissements scolaires. 
 

8. Alimentation 
 

La distribution générale de nourriture de février 2013, a débuté le 28 février 2013 et s’est achevée le 6 mars 2012. Au 
cours de cette distribution, 72190 réfugiés ont collecté leurs rations alimentaires fournies par le PAM et distribuées par 
l’UNHCR, via son partenaire de mise en œuvre le CSA.  
 

La distribution générale de nourriture de mars 2013, s’est déroulée du 25 au 31 mars 2013. Au cours de cette distribution, 
73862 réfugiés ont se sont présentés dans les centres de distribution pour retirer leur ration alimentaires.  
 

Pour ces deux distributions, la ration alimentaire était composée de 400 grammes de riz, 25 grammes d'huile végétale, 100 
grammes de haricots, 50 grammes de CSB et 20 grammes de sucre fournissant l’équivalent de 2236 kilocalories par 
personne et par jour. 
 

Pendant la période considérée, l’UNHCR et le PAM ont réalisé une enquête Post Distribution Monitoring (PDM) sur la 
distribution générale de nourriture de février 2013. Le rapport de l'enquête PDM est en cours de préparation et sera 
communiqués dans les prochaines semaines.  
 

Durant la même période, le PAM et l’UNHCR ont travaillé conjointement sur la planification de la distribution 
alimentaire générale suivante, qui débutera le 25 mars 2013. 
 

9. Biens domestiques (NFI)  
 

Pendant la période considérée, l’UNHCR a distribué 3 savons de 200 grammes chacun couvrant une période de deux mois 
et demi à toute la population réfugiée. 
 

10. Préservation de l’environnement 
 

Rien à rapporter. 
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11. Coordination 
 

Au niveau de Nouakchott, des réunions de coordination ont lieu un lundi sur deux à 10h dans les locaux du Ministère de 
l’Intérieur et de la Décentralisation. Ces réunions sont co-présidées par le Coordinateur National et l’UNHCR. Ce 
mécanisme de coordination a pour objectif de rationaliser l’aide humanitaire apportée au profit de la population réfugiée 
malienne à Mbera, afin d’éviter les duplications et de veiller à ce que les besoins de première nécessité de ces réfugiés 
soient couverts. Notons que ces réunions enregistrent la participation de représentants d’agences du Systèmes de Nations 
Unies, de représentants d’ONG Nationales et Internationales, ainsi que de représentants de la communauté diplomatique. 
En outre des réunions thématiques mensuelles, WASH, Santé, Nutrition et Protection ont eu lieu au niveau de Nouakchott, 
pour faire le suivi des actions prises dans le domaine  de la WASH et identifier les activités prioritaires à mettre en oeuvre 
sur le terrain en 2013. 
 

Sur le terrain des réunions de coordination hebdomadaires ont été organisées par l’équipe de l’UNHCR, avec la 
participation de tous les acteurs investis dans la mise en œuvre de la réponse humanitaire à la situation des réfugiés 
maliens en Mauritanie. Des réunions hebdomadaires WASH, Santé, Protection, Camp Management et Nutrition ont 
également été organisées dans les locaux de l’UNHCR à Bassikounou. 
 

 
Nouakchott, le 08 avril 2013  

                                                                            UNHCR Mauritanie 


